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VENDREDI

Improvisations autour de tapisseries contemporaines
A l'occasion de la clôture de l'exposition présentée à
la chapelle de La Sorbonne, la tapisserie d'Aubusson
sera le thème central d'une série d'improvisations
poétiques, musicales et littéraire. La tombée de métier

d'une tapisserie de ~GillesBéraud sera le point d'orguede cette manifestation.

Jean Tiberi, maire de Paris, visitant l'exposition de tapisseries d'Aubusson à la chapelle
de la Sorbonne, en compagnie de Pierre-Henri Bos, Evelyne Dor et Jean-Pierre Bourret.

DEPUIS le 21 octobre, lachapelle de La Sorbonne
accueille une exposition de ta­
pisseries contemporaines dans
le cadre des Fêtes d'automne,

Cette exposition, qui se ter­
mine le week-end prochain, va
donner lieu, vendredi 28 no­
vembre, à une journée excep­
tionnelle autour de la tapisserie
d'Aubusson.

Dès 15 heures, Pierre-Henri
Bos, maire d'Aubusson, ouvrira
les festivités et se fera l'écho
de la réussite de cette manifes­
tation, qui a accueilli de très
nombreux visiteurs, parmi les­
quels Jean Tiberi, le maire de
Paris.

IMPROVISATIONS
POÉTIQUES ET MUSICALES

Ce sera ensuite au tour de
Marcel Jullian de conter, à sa
manière, la tapisserie d'Aubus­
son. Marcel Jullian est écrivain,
mais il est aussi le président du
Festival international des créa­
teurs de télévision. A ce titre, il
a su montrer son attachement
à la tapisserie, mais aussi à une
ville, Aubusson, dont le nom lui
évoque le pays où les doigts
tissent des fleurs...

Ses improvisations poétiques

auront le visage de deux
muses. L'une pourrait, idéale­
ment, siéger sous le ••chêne de
la brodeuse •• qui s'élève à La
Pouge dans la campagne creu­
soise, l'autre sous le châtai­
gnier de Satagnat qui aurait
neuf cents ans d'âge. La pre­
mière serait Pénélope, la deu­
xième serait la Dame à la Li­
corne.

Pour ne pas rompre le
charme dans lequel Marcel Jul­
lian aura su plonger les visi­
teurs, le duo Double Cordes
offrira un concert itinérant dans
la chapelle de La Sorbonne. Le
duo Double Cordes est un qua­
tuor avec deux instruments
(violoncelle, contrebasse) et
deux voix (Marie et Jean-Pierre
Nouhaud) qui crée des improvi­
sations associées au répertoire
classique. Les cordes visuelles
et musicales se répondent pour
sanctifier le temps de la fabri­
cation sur le métier à tisser, le
temps de l'admiration sur les
murs, le temps des composi­
tions musicales et des improvi­
sations 'qui accompagnent des'
œuvres textiles d'un genre nou­
veau.

Ce concert sera le préambule
à la tombée de métier d'une
tapisserie de Gilles Béraud.

En fin de tissage, la tradition

aubussonnaise consacre en
événement la phase de décou­
verte réelle de l'œuvre tissée, la
••tombée de métier ". Au terme
du long travail de tissage, la
rupture des fils de chaîne est
un moment intense où se mê­
lent angoisse et délivrance.

NAISSANCE
D'UNE TAPISSERIE

Exceptionnellement, cette
tombée de métier sera effec­
tuée en public et Evelyne Dor,
commissaire général et maire
adjoint d'Aubusson, présentera
cette tradition aubussonnaise
au public. Comme il se doit,
Gilles Béraud, l'artiste; Bernard
Petit, le lissier, mais aussi Luc
Béraud, l'acquéreur-lauréat du
Festival international des créa­
teurs de télévision, seront là
pour donner les premiers
coups de ciseau qui délivreront
la tapisserie de son berceau de
bois.

Le public pourra participer à
un événement qui se pratique
habituellement dans l'enceinte
des ateliers privés ou de celle
des Gobelins.

Il découvrira une œuvre dans
son entier après avoir pu ap­
précier pendant plus d'un mois
le travail de Bernard Petit, qui a

tissé, en public, à la chapelle
de La Sorbonne.

Après la poésie, la musique
et la naissance d'une œuvre, la
littérature viendra à son tour
honorer la tapisserie.

L'éditeur Alain Gazeau, de la
librairie des Trois Epis de Brive,
présentera l'ouvrage de Robert
Guinot, la Tapisserie d'Aubus­
son et de Felletin.

Aubusson-Felletin, mots im­
médiatement évocateurs d'un
des hauts lieux de la tapisserie
française.

Au cœur de la Marche, de­
puis le xve siècle, ces deux
cités font briller très haut le

savoir-faire c~eusois.Après sonapogée aux XVIIe et
XVIIIe siècles, la tapisserie dé­
clina avec la Révolution et il
fallut attendre Lurçat pour la
sortir de sa torpeur et lui don­
ner un nouveau rayonnement
mondial. L'histoire que nous ra­
conte Robert Guinot est préci­
sément cette épopée de la ta­
pissene d'Aubusson et de
Felletin

Infatigable défenseur de son
département natal, qu'il a su
faire rayonner et connaître lors
de ses nombreux ouvrages
consacrés à la Creuse, Robert
Guinot dédicacera son dernier
livre au cours de ces ren­
contres autour de la tapisserie.

La conclusion de cette jour­
née sera laissée à Jean-Pierre
Bourret, président des Amis de
la Creuse, co-organisateurs de
ces rencontres autour de la ta­
pisserie d'Aubusson.
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PROMOTION

Aubusson et la tapisserie séduisent Paris
La tapisserie d'Aubusson s'est donnée une belle fete, en fin de semaine, à La Sorbonne. L'exposition d'œuvres
contemporaines qui a duré un mois et demi s'est terminée par un après-midi très réussi. /1contribuera au renom de
l'art de la basse lisse. -

Gilles Béraud a procédé à la tombée de métier
de sa première tapisserie.

AUBUSSON. - Aubusson etsa tapisserie n'avaient pas
été célébrées ainsi depuis bien
longtemps à Paris. L'exposition
que vient d'organiser t'associa­
tion. Les amis de la Creuse en
liaison avec la mairie de Paris,
la mairie d'Aubusson et le co­
mité des fêtes du se arrondis­
sement a connu un grand suc­
cès.

POÉSIE, nSSAGE,
LIVRE

Ellea permis à la capitale de
constater Que la tapisserie
n'est pas un art du passé mais
une .expression bien vivante,
serviepar des artistes paSsion­
nés.

L'expositiOfl présentéé dans
le très beau cadre de la cha­
pelle de La Sorbonne s'est
achevée ce week-end. La clô­
ture a donné lieu il un aj:)rès­
midi exceptionnel préparé par
Laurence Fidry. 11a été placé
sous le haut patronage de Jean
libéri, maire de Paris, Pierre­
Henri Bos, maire d'Aubusson et '
de Jean--Pieml Bourret, prési­
dent des Amis de la Creuse.
8le s'est déroulée, à partir de
15 heures, en présence de près
de 200 personnes. 81es ont
admÎl'é. les œuvreS de Texier,
Fourton. Harambul\J, Garo, Pe­
tit, Pradelle, Téhéry, Crinière­
Petit, Debré, Fada\, Dubuisson,
Garouste et Bonetti, Graille,
PerrirK:rinière, Dubaïl...

Vendredi. Pierre-Henri Bos
accueillait les personnalités
dont Simone Lurçat, François
Pinton, président du comité de
ta tapisserie et du tapis d'Au­
busson. Florence Pinton repré­
sentant le maire de Felletin,
M. LecaRIe.directeur de la Ma­
nufacture Four. Il se réjouissait
de retrouver Marcel Jullian, le
président du Festival intematio­
naI des créateUlS de télévision
d'Aubusson. Le célèbre écri­
vain, scénarlste et producteur
de télévision, se fit poète pour
évoquer les muses de la tapis­
serie d'Aubusson. Une manière
toute personnelle de donner vie
à Pénélope et à la Dame à la
Ucome dont il rappela "ex­
traordinaire destinée. Il cita des

phrases de Marcel Jouhandeau
et un poème de Madeleine
Chapsal.

Le duo ~Double Cordes ••
oornposè de Marie et de Jean­
Pierre Nouhaud, deux profes­
seurs de "Ecole nationale de
musique de la Creuse, ont im­
provisé au violoncelle et à la
contrebasse, s'accompagnant
à la voix, devant des tapisse­
ries. Avec beaucoup de sensi­
bilité. ils ont offert -sous la
forme d'un quatuor inédit- des
harmonies très riches et parfai­
tement senties.

LA MAGIE
DE LA TOMBÉE DE MÉTIER

Pendant toute la durée de
l'exposition, Bernard Petit et
France-Qdile Crinière ont tissé,
devant le public, la tapisserie
de Gilles Béraud destinée à
récompenser le lauréat du deu­
xième festival des créateurs de
télévision d'Aubusson, en l'oc­
currence le réalisateur Luc Bé­
raud.

Autour du métier à tisser, on
remarquait, outre les frères Bé­
raud, des artistes comme Jean­
René Sautour-Gaillard. Richard
Texier, Daniel Ribel'zani, Gérard
Crinière... Evelyne Dar. maire­
adjOintd'Aubusson et commis­
saire·de l'exposition, relatait le
contexte de ce tissage excep­
tiomel, aIoI'sque France-Odile
Crinière et Bernard Petit invi­
taient Gilles Béraud à procéder
à la soIet" leIIe et .émouvante
tamée de métier. l'artiste, la
gorge nouée P'W "émotion, dé­
coumIIft"sa pt-erniêl-etapISserie.
Elle est-superbe.

L'éditeur Alain Gazeeu pré­
sentait ensuite le livre de R0­
bert GuinOt La tapisserie crAu-

busson et de Felletin. "
exprimait toute sa passion pour
.cet art et le plaisir qu'il a eus
d'éditer cet ouvrage. Une
séance de dédicaces de l'ou­
vrage suivait.

Jeen-Pien'e Bourret apportait
la conclusion en se réjouissant
du succès de cette manifesta­
tion. II rendait hommage aux

bénévoles qui ont permiS sa
réalisation .dans le cadre des
fêtes d'automne du 5" 8ITOl'ldis­
sement : «Nous avons '<IOUIu.
clans lI'l lieu. prestigieux .s;tué
dans le berceau de la cufture,
donner t.I1e image dynamique
de la Creuse. Nous voulons
communiquer un message
d'espoir-.
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